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Les nanoformes de carbone 
 
 
 
 
 Fullerènes, nanotubes, graphène : tout le monde connaît désormais ces structures nanométriques 
carbonées, qui ont cristallisé l'attention des chercheurs au point que deux ont fait l'objet de Prix Nobel, et 
qui ont accompagné et même promu l'avènement des nanomatériaux et des nanotechnologies depuis 
1985. Ces morphologies, improprement qualifiées d'allotropes, sont cependant toutes basées sur la 
conformation graphénique. En effet, si le carbone est déjà notoirement connu pour sa propension au 
polymorphisme structural (allotropie vraie) grâce à ses multiples possibilités d'hybridation (sp, sp2, sp3), il 
est également capable d'une grande variabilité texturale grâce aux différents types de défauts intra-plan et 
inter-plans qui peuvent affecter les plans de graphène, individuellement ou collectivement. Une grande 
variété de nanoformes carbonées 1D, 2D, ou 3D sont ainsi générées, dont les trois citées en introduction ne 
sont que les représentants emblématiques. L'exposé s'attachera à faire un état des lieux sans doute non 
exhaustif de ces variétés, en mentionnant les procédés de synthèse, certaines caractéristiques physiques, 
les disponibilités, et les applications réelles ou potentielles. 
 
 


